
LA SEMAINE RELIGIEUSE

En 1843, à l'occasion de la pose de la première pierre de l'ob-
servatoire de Cincinnati, John Quincy Adams, du Massachuset,
exprima l'espérance qu'on ne verrait jamais la croix sur ces hau-
teurs. Aujourd'hui, non seulement il y a une croix sur le site de
cet observatoire, mais un couvent de Passionistes, et une église
desservie par ces relhgieux.

L'Empire de Toronto dit que Toronto. était le lendemain de
Noël au soir, entièrement à l'état d'ivresse. Le nombre des
hommes ivres était effrayant, le nombre des femmes ivres alar-
mant, et le nombre des enfants ivres atroce. Ce fait nousjustitie
bien de dire à certains journaux d'Ontario, qui s'occupent beau-
coup de nous, pal le temps qui court : Pleurez sur vous-mêmes, a
l'exemple des filles de Jérusalem.

Les PP. Maristes viennent d'acheter à Rome un terrain de
2000 mètres dans le quartier de l'Esquilin, et ont accepté la mis-
sion d'y fonder une église paroissiale qui sera sous le vocable de
Notre-Dame du Rosaire de Pompéi.

Les vandales qui règnent sur l'Italie ont décidé la démolition
de l'église de S. Pierre d3 Naples. Ce vénérable monument reli-
gieux remonte au 9ième siècle, et a été élevé, d'aprés la tradition,
à l'endroit ou S. Pierre célébra la messe et donna la sainte com-
nunion au premier groupe de convertis qu'il fit-là. Il y a dans le
vestibule une chapelle qui renferme l'autel sur lequel le chef des
Apôtres célébra le saint sacrifice. Cette église renferme aussi les
restes de plusieurs princes napolitains.

Certains journaux français ont annoncé que la " Maison " de S. S.
Léon XIII se composait de 1600 personnes, sans compter le Sacré
Collége et 108 "Monsignori. " Voici en deux mots toute la vérité.
Il y a, au plus, une soixantaine de personnes de la Maison du
Pape, qui touchent une indemnité. Tous ces nombreux titulaires
que mentionne l'Annuaire du Vatican ne coûtent rien.

Leurs titres sont des titres d'honneur, et pas autre chose. La
très grande majorité de ces Prélats et de ces Camériers, soit
ecclésiastiques, soit laïques, n'habitent pas l'Italie ; beaucoup
mêCme n'y ont jamais été. Ce sont des étrangers, et appartenant
à toutes les nations du monde, Europe et Amérique du sud prin-
cipalement.

Ils ne coûtent rien : au contraire. Car, lorsqu'ils reçoivent,
cette distinction, ils ont à verser, à Rome, une certaine somme
qui entre dans le casuel de divera employés.-Ainsi, loin d'être à
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